
J’ai beaucoup aimé le Festival Lumière… 

C’est également merveilleux que vous portiez un tel
intérêt au cinéma, qu’il soit arabe ou étranger. 

Le cinéma est la nourriture de l’âme ; il nous
transporte dans un univers empreint d’amour et
d’aventure.

Cet espace fait resurgir en moi de beaux souvenirs
du passé, évoquant l’Opéra de Damas ou celui
d’Alep.

J’ai beaucoup apprécié l’équipe sur place, qui a fait
preuve d’une grande courtoisie à notre égard. 

Votre attachement au cinéma et l’attention que vous
lui portez sont remarquables.

Cela m’a rappelé les paroles de mes enseignants en
Syrie, qui décrivaient la France comme le pays de
l’amour et de la beauté, un lieu qui chérit le cinéma
et l’opéra.
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« Le cinéma est la nourriture de l’âme »

De gauche à droite : Danial et Rajab

- Danial

Bénévoles Festival Lumière
 Deux témoignages, deux parcours, un nouveau départ



À mon arrivée pour m’inscrire en tant que bénévole,
j’étais, pour être honnête, un peu nerveux. Mais les
sourires et l’accueil chaleureux de l’équipe ont
rapidement transformé cette nervosité en
enthousiasme.

J’ai beaucoup apprécié cette expérience de
bénévolat au sein d’une équipe formidable. Cela m’a
rappelé mon ancien travail dans l’organisation
d’expositions, un domaine où le travail d’équipe et les
rencontres occupaient également une place
centrale.

Arrivé à Lyon le 23 septembre, je suis encore en
phase de découverte de la ville et je cherche encore
mes repères. Le bénévolat au Festival Lumière m’a
offert une occasion en or de rencontrer des Français
ainsi que des personnes réfugiées venues de divers
pays, dont beaucoup vivent des expériences
semblables à la mienne.

Cette expérience m’a permis de porter un regard
nouveau sur Lyon. Elle m’a aidé à me sentir plus
proche de la communauté et à tisser des liens avec
les autres bien plus rapidement que si j’avais
simplement exploré la ville par moi-même.

Après avoir fait toutes ces rencontres, les habitants
de Lyon ne m’apparaissaient plus comme des
inconnus. Nous avions partagé des moments
ensemble ; j’avais pu observer leurs rires, leurs
conversations et leurs interactions. D’une certaine
manière, j’ai commencé à sentir que je faisais
désormais partie de la communauté, plutôt que
d’être simplement une personne tout juste arrivée
dans la ville.

Pour moi, le bénévolat a représenté bien plus qu’un
simple coup de main lors d’un festival. Ce fut une
véritable opportunité de faire des rencontres, de me
sentir accueilli et de commencer à nouer des liens
avec ma nouvelle ville.
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« Commencer 
à nouer des liens 

avec ma nouvelle ville »

De gauche à droite : Danial et Rajab

Bénévoles Festival Lumière
 Deux témoignages, deux parcours, un nouveau départ

- Rajab
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